
Que signifie être fidèle à la classe que j'ai choisie pour moi-même ? 

 

Question :  
J'ai écouté récemment votre série de bandes enregistrées sur les étapes de la 

spiritualité « Les trois étapes de la métamorphose » (non traduit). J'ai du mal 

à comprendre ce que signifie être un chameau. Dois-je avoir suffisamment 

accumulé d'expériences dans la vie avant de passer à l’étape du lion ? Est-ce 

que j’ai accès à l'amour de Jésus, ou suis-je uniquement sujet à la haine de 

l'ego ? Disons que j'ai survécu, c'est à peu près ça. Pas triomphé. J'ai réussi à 

maintenir mon emploi pendant trois ans et je ne bois presque plus. Je pense 

que j'ai réussi à apprendre beaucoup de mes propres erreurs, j'apprends à 

m'aimer moi-même et je laisse aller de plus en plus d’auto-jugement. Je me 

sens un peu plus en paix. Que signifie la phrase être fidèle à la classe que 

j'ai choisie pour moi, afin de me libérer de la culpabilité intérieure ? Est-ce 

qu’être fidèle à la salle de classe signifie aussi d’être une personne à part 

entière selon l'ego ? Est-ce que la façon normale de fonctionner signifie que 

j’obéis à l'idée que seuls les vrais hommes entrent dans des combats, et donc 

que pour être un vrai chameau, je dois prouver ma virilité et être combatif 

afin d’être fidèle à ma salle de classe ? 

 

Réponse :  
Nous pouvons parler en termes généraux de ce que veut dire être fidèle à la 

salle de classe que nous avons choisie, mais finalement c'est quelque chose 

que chacun doit définir pour lui-même, parce qu'il y a tellement de types de 

salles de classe, et tellement de variations dans chacune des classes. Il est 

pratiquement impossible également de trouver une définition pour ce qui est 

normal, quelque chose avec lequel tout le monde serait d'accord, tout comme 

il n'y a pas de notions de ce que signifie être un vrai homme, en tout cas des 

notions avec lesquelles tout le monde serait d'accord, bien que je pense 

pouvoir affirmer que vous n'avez pas à entrer dans un combat pour prouver 

votre virilité – ce serait tout simplement stupide. 

 

Une façon d'approcher cela pour vous-même serait de rechercher le négatif -

quelque chose que vous fuyez ou que vous évitez de façon énergique en 

vous-même. Cela supposerait davantage que d’avoir certaines préférences, 

ce que nous avons tous. Si vous êtes devenu raisonnablement confortable à 

vivre en société, les chances sont bonnes que vous soyez devenu fidèle à 

votre salle de classe comme être humain dans le monde. Encore une fois, ce 

que cela veut dire précisément est presqu’impossible à délimiter parce qu'il 

ne s’agit pas de la forme seulement.  



Par exemple, vous pourriez être un ermite dans le désert et être un être 

humain bien adapté. Ou vous pourriez être une célébrité constamment livrée 

aux yeux du public et être un cas désespéré de névrose, incapable de 

fonctionner par vous-même. Les extérieurs n'indiquent pas nécessairement 

l'état intérieur de la vie de quelqu’un. 

 

Nos salles de classe sont individualisées, ce qui signifie que nous ne sommes 

pas seulement des êtres humains - nous sommes aussi des parents, enfants, 

mâle, femelle, collègues, citoyens, employés, employeurs, coéquipiers, 

voisins, amis, etc.. Si vous êtes parent, par exemple, vous devez être fidèle à 

cette salle de classe et assumer vos responsabilités à l’égard de vos enfants ; 

si vous êtes à la tête de votre département au travail, vous avez besoin de 

fonctionner avec autorité dans cette position ; si vous êtes marié, vous devez 

acquitter les responsabilités qui découlent de cette relation. Vous n'avez pas 

à être parfait sur aucun de ces niveaux et vous n'avez pas à être exempt de 

fantasmes et de névroses, mais connaître vos faiblesses et vos tendances 

névrotiques est important.  

Ce qui se révèle préjudiciable aux progrès, c’est d’utiliser la spiritualité 

comme un moyen d'échapper aux aspects de vous-même ou du monde que 

vous trouvez trop écrasants pour y faire face et les traiter. C'est bien trop 

fréquent, et les étudiants d’Un Cours en Miracles n'y échappent pas. Mais, 

encore une fois, vous n'avez pas à être parfait, comme nous le rappelle Jésus 

« ... Ne soyez  pas troublé parce que des ombres l’entourent [votre volonté]. 

C'est pour cela que vous êtes venu. Si vous pouviez venir sans elles, vous 

n’auriez pas besoin de l'instant saint » (T.18.IV.2:4, 5, 6 ; voir aussi 

M.26.4:1, 2). Nous apportons ce que nous avons besoin de guérir à l’amour 

guérissant de Jésus. Mais nous ne pouvons pas le faire si nous ne sommes 

pas conscients de nos limites, de notre culpabilité, de notre haine, de notre 

besoin de particularité, etc. Nous devons prendre conscience de comment 

fonctionne notre ego. Nous devons avoir appris par l’expérience que le 

monde n’est pas en mesure de nous fournir la guérison que nous percevons 

avoir besoin à présent. C'est la transition vers l’étape du lion. 

 

La question # 1126 aborde certains aspects du thème du chameau/lion ; et 

notre publication The Healing Power of Kindness - Vol. 2: (non traduit) - 

Forgiving our Limitations, pourrait aussi vous être utile le temps que vous 

travaillez sur cette question. 
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